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« DE L’EUROPE JUSQU’EN AMÉRIQUE »

J’admire beaucoup les généalogistes qui savent situer nos racines familiales avec simplicité et
assurance. Il est important de reconnaître d’où l’on vient pour mieux savoir où l’on va.  En certains
pays, l’on a omis volontairement « les cours d’histoire »... Il me semble que cela fait partie intégrante
de toute personne et de tout peuple.

UNE FOI VENUE D’OUTRE-MER

Il en va de même de notre foi, de nos origines chrétiennes.  Selon les études les plus récentes, les
premiers chrétiens à venir en Amérique furent des pêcheurs et des explorateurs.  Ainsi, vers les
années 1035, les premiers chrétiens au pays furent des Vikings, venus de la Scandinavie et du
Groënland, qui s’établirent à Terre-Neuve, à Corner Brook, plus précisément.  Les explorateurs
Christophe Colomb, Hernán Cortés et Jacques Cartier étaient des croyants. En Acadie,
l’évangélisation commence avec l’arrivée des colons guidés par Sieur Pierre du Gua de Monts et
Samuel de Champlain, à partir de 1604, à l’Île-Sainte-Croix et, l’année suivante, à Port-Royal.  Un
laïc, Marc Lescarbot, se fait évangélisateur et catéchète.  Après la fondation de Québec, les Récollets
issus de communautés franciscaines et les Jésuites s’établissent en Nouvelle-France; ils apprennent
la langue et la culture des autochtones.

COURANT MISSIONNAIRE

Par toute la France, grâce aux écrits des Jésuites, l’on développe un esprit missionnaire.  Plusieurs
laïques, religieux et religieuses, et prêtres veulent se donner à l’évangélisation des autochtones.  À
partir de 1639, les premières religieuses missionnaires s’installent à Québec:  trois Augustines et
trois Ursulines, dont Marie de l’Incarnation.  Ainsi s’ouvrent au pays le premier hôpital et la
première école.  Catherine de Saint-Augustin, une jeune hospitalière de 16 ans, quitte sa France en
faisant le voeu de se consacrer entièrement au Canada.  Les années 1647-1650  sont marquées par
les premiers martyrs canadiens, des Jésuites, prêtres et laïcs, qui donnent leur vie pour la cause du
Christ. « Le sang des martyrs est une semence de chrétiens. » Il ne faudrait pas oublier Marguerite
Bourgeoys qui a établi la première école à Montréal en 1652 et qui fonda la Congrégation Notre-
Dame, toute vouée à l’éducation.



L’ANNÉE HISTORIQUE 1659

Si l’année 1659 marque l’année de l’arrivée à Montréal des premières Religieuses Hospitalières de
Saint-Joseph, communauté fondée en France, en 1636, par Jérôme LeRoyer de la Dauversière, un
laïque à l’origine de Ville-Marie, 1659 restera à tout jamais célèbre en raison de l’arrivée du premier
évêque en Nouvelle-France, Mgr François de Laval.  Québec compte à peine deux mille habitants.
Mgr de Laval fonde une paroisse, établit une École de métiers et institue le Séminaire de Québec,
afin qu’il puisse avoir bientôt un clergé local.  En 1674, le diocèse de Québec est créé, qui sera à
l’origine de tous les diocèses canadiens.

DIOCÈSES DE L’ATLANTIQUE

Plusieurs années s’écoulent avant la création d’un diocèse en Atlantique, en raison notamment de
la déportation acadienne et de la conquête de la colonie par les Anglais.  Des missionnaires venus
de Québec parcourent le Nouveau-Brunswick et l’Acadie.  C’est ainsi qu’est fondée, en 1792, la
première paroisse du Madawaska, Saint-Basile.  Successivement, la population d’ici sera desservie
par Québec (1785-1829), Charlottetown (1829-1842), Fredericton (1842-1852), Saint-Jean (1852-
1860), Chatham (1860-1938), et Bathurst (1938-1944).  C’est le 16 décembre 1944, que le pape Pie
XII annonce la création du nouveau diocèse d’Edmundston qui comprend les territoires de
Madawaska, de Victoria-sud et de Restigouche-ouest.  À l’occasion des fêtes du cinquantième
anniversaire de notre diocèse (1994-1995), la Société historique du Madawaska a publié un livre-
souvenir des plus intéressants, grâce au travail de M. Jacques G. Albert.  On y retrouve des notices
sur chacun des cinq évêques et des paroisses.

VISITES PASTORALE S 1996-2000

Au cours des Carêmes 1996-2000, j’ai eu le privilège de visiter chacune des zones pastorales, d’y
célébrer la messe chrismale et de présider les Congrès eucharistiques.  Ce furent pour moi des
moments de grâce exceptionnelle qui m’auront permis de rencontrer plus de 90% de la population.
À la fin de chacune des visites en paroisse, j’ai écrit un communiqué qui était reproduit dans le
journal Le Madawaska. Chaque communiqué contient un résumé historique de la paroisse et un bilan
de ses activités pastorales.  Je me suis servi abondamment des précieuses monographies que chaque
paroisse a tenu à publier lors d’un anniversaire.  Chacune de ces monographies nous aident à mieux
nous dire d’où nous venons et où nous voulons aller.

PRINTEMPS DE L’ÉGLISE

« L’Église est jeune! » proclamait Benoît XVI au jour de son intronisation.  Jean-Paul II a écrit dans
« Redemptoris Missio » que l’Église n’en était qu’à son printemps.  La consigne de Jésus n’en est
que plus actuelle:  « Allez, de toutes les nations, faites des disciples, apprenez-leur à devenir mes
disciples. Baptisez-les au nom du Père et du Fils et du Saint Esprit. »  L’Esprit est agissant au milieu
de nous:  il s’agit de coopérer avec Lui. 

+ François Thibodeau, c.j.m.
Évêque d’Edmundston


